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Mes drôles d’aventures de la journée 

Cher journal, 
 
Aujourd’hui, c’était une drôle de journée ! Tout a 
commencé par un matin comme les autres… ou 
presque. En débutant ma journée, j’étais surexcité 
puisque c’était la dernière journée d’école avant le 
congé des fêtes. Enfin, j’allais pouvoir me lever tard et 
jouer aux jeux vidéo tout l’après-midi, même la 
semaine ! En me levant, j’ai pris mon petit-déjeuner, 
comme à l’habitude. Comme je suis très farceur, j’ai eu 
envie de faire une petite blague à ma sœur Lily-Rose : 
j’ai mis des bestioles de mon coffre à jouets dans la 
boîte à céréales, question de lui faire une petite frousse. 
J’ai tellement ri lorsque j’ai vu son visage devenir rouge 
de colère. Quelle belle façon de débuter cette dernière 
journée d’école ! 

 
*** 

 
Mon dernier cours était un cours d’anglais, un cours 
d’anglais trèèès ennuyant comme toujours. En sortant 
du cours, j’avais si hâte d’être en congé que je me suis 
précipité vers la voiture. En rentrant dans l’automobile, 
j’ai réalisé que je t’avais oublié dans mon pupitre. Je suis 
désolé mon cher journal ! Alors, je suis retourné en 
classe pour te récupérer. En entrant, la classe n’était 
pas comme on l’avait laissée… En levant ma tête, j’ai 
remarqué qu’il y avait un dessin de madame Josiane 
avec une moustache, des cornes et des crocs au 
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tableau. Madame Josiane est entrée au même moment. 
Elle a cru que c’était moi le responsable, puisque je suis 
le plus farceur de ma classe. J’essayais de me défendre, 
mais elle ne me croyait pas. Donc, j’ai décidé de mener 
ma propre enquête pour trouver le coupable. 
 
J’ai commencé par inspecter la classe. En regardant le 
sol, j’ai aperçu des traces de pas de couleur blanche, 
comme de la craie : je les ai suivies ! Elles m’ont mené 
au casier de mon ami Louis. J’ai regardé ses chaussures : 
elles étaient pleines de craie ! Lorsque je l’ai 
questionné, il m’a répondu : « Si mes chaussures sont 
blanches, c’est parce que j’ai écrasé les craies de la 
remplaçante d’histoire, pour pimenter son arrivée ». 
Son visage affichait un grand sourire. « J’ai eu une 
retenue, mais ça en a valu la peine », a-t-il ajouté en me 
montrant le papier qui prouvait son alibi. 
 
Je devais trouver une autre piste, donc j’ai décidé de 
retourner au point de départ pour chercher un nouvel 
indice. En me rendant à la classe, j’ai croisé Jules qui 
passait par là. Comme il n’y avait pas beaucoup 
d’espace pour circuler, je l’ai bousculé sans le vouloir et 
il a échappé un dessin par terre. Je l’ai donc ramassé 
pour lui redonner, mais en le regardant de plus près, j’ai 
découvert que le dessin était très semblable à celui du 
tableau. J’étais convaincu d’avoir trouvé le coupable, 
mais après l’avoir accusé, Jules m’a tendu un bout de 
papier sur lequel était écrit un mot d’amour, en me 
répondant : « Non, ce n’est pas moi ! J’ai ouvert mon 
casier ce matin et j’y ai trouvé le dessin avec ce petit 
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mot. Je crois que j’ai une admiratrice secrète ». Puis, il 
est reparti en souriant. Je n’ai pas trouvé le coupable. 
J’étais tellement concentré sur mon enquête que j’avais 
complètement oublié que maman m’attendait dans la 
voiture ! Alors, j’ai couru vers la voiture. Ma mère était 
très en colère. 
 
En arrivant à la maison, Lily-Rose a ouvert la porte 
d’entrée en premier. J’ai regardé la poignée de porte 
sur laquelle il y avait des traces de craie blanche. J’avais 
enfin trouvé la coupable ! Mais pourquoi ma sœur 
m’avait-elle fait cela ? Elle qui est si angélique 
d’habitude ! Lily-Rose s’était vengée suite au tour que 
je lui avais fait le matin. 
 
En y réfléchissant, j’ai appris deux choses aujourd’hui. 
La première : quand on embête les autres, il se peut 
qu’ils se vengent à leur tour. La deuxième : Lily-Rose est 
amoureuse de Jules ! Beurk, c’est dégoûtant ! 
 
Bonne nuit mon cher journal xxx 
 

*** 
  


